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1. Introduction 
La tradition scolaire a souvent négligé l’enseignement de l’oral, dans la mesure où 
l’école se donne comme mission essentielle d’apprendre aux élèves à lire et à écrire. 
Dès son plus jeune âge, dans la famille et avec les pairs, l’enfant développe des 
compétences de communication orale. Or, les pratiques de communication orale étant 
différentes selon les familles et les milieux sociaux, on peut constater, dès le début de 
l’enseignement préscolaire, des différences importantes entre les enfants (Simard, 
Dufays, Dolz & Garcia-Debanc, 2010, p.283). 
 
Les raisons qui ont fait porter mon choix sur l’expression orale comme sujet de mémoire sont 
diverses. La première repose sur les observations effectuées  lors de mes stages dans le cadre 
de la Haute Ecole Pédagogique vaudoise. En effet, j’ai pu remarquer que beaucoup de mes 
élèves avaient de la peine à s’exprimer devant la classe. Soit ils n’osaient pas prendre la 
parole (gêne, timidité, etc.), soit ils s’exprimaient mal. Je me suis rendu compte de cela dans 
des classes de différents degrés. J’ai pu fréquemment observer la même chose: ce sont 
toujours les mêmes qui prennent la parole en classe et c’est presque toujours lors de réponses 
à donner à l’enseignante que les élèves prennent la parole. Je n’ai jamais vu l’oral pratiqué en 
tant que tel. Or la prise de parole en public étant fréquemment sollicitée, l’expression orale est 
une compétence qui est, selon moi, très importante dans le monde d’aujourd’hui. C’est 
pourquoi je pense qu’il pourrait être utile de la travailler. Le dispositif que je propose sur les 
jeux dramatiques permet de travailler à la fois la prise de parole ainsi que l’apprentissage de 
certaines notions concernant l’expression orale. Je trouve donc intéressant de me pencher sur 
cette problématique. 
 
Deuxièmement, il n’existe que très peu de recherches portant sur l’expression orale. Il existe 
de nombreux dispositifs sur l’écriture, la lecture, la compréhension de texte, etc. mais 
beaucoup moins sur l’expression orale. Je trouve donc également intéressant de me pencher 
sur une thématique moins étudiée.  
 
En tant que future enseignante, je trouve très important que chaque enfant puisse s’exprimer 
et prendre la parole sans se gêner et sans avoir peur de dire quelque chose. En effet, la 
possibilité pour chaque élève de s’exprimer permet de contrer les écarts naturels entre les 
élèves et de développer une égalité dans leurs acquis. J’aimerais que mon dispositif permette 
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de travailler l’oral et d’apporter de la confiance en soi aux élèves. C’est donc un travail 
didactique ainsi qu’un travail sur le développement de l’identité. Ceci touche à la fois des 
objectifs de français et des objectifs des capacités transversales, telles que la collaboration, la 
communication et les stratégies d’apprentissage. 
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2. Cadre théorique 
Dans ce chapitre, je vais aborder deux concepts clés de ma recherche: les jeux dramatiques et 
l’expression orale. 
Premièrement, je définirai les jeux dramatiques en relevant leurs différences avec les jeux 
spontanés (jeux d’improvisation) et le théâtre, puis je me focaliserai sur leurs fonctions. 
Deuxièmement, je définirai l’expression orale. J’aborderai ensuite les différentes fonctions 
que l’oral peut avoir en classe en général. Je terminerai cette partie en parlant des difficultés 
que rencontrent de nombreux enseignants face à l’enseignement de l’oral et son évaluation en 
classe. 
 
2.1 Les jeux dramatiques 
2.1.1 Définitions  
Comme premier concept je vais définir le jeu dramatique. Tout d’abord, il faut comprendre 
que malgré les similitudes, il existe des différences entre les trois termes suivants: le jeu 
dramatique, le jeu spontané (le jeu d’improvisation ou le jeu symbolique) et le théâtre. Selon 
Christian Bizieau, « le jeu spontané est, la plupart du temps, création individuelle » (1994, 
p.5) alors que « le jeu dramatique est un jeu de groupe, soumis à des règles, dont la principale 
est d’accepter la participation des autres » (Bizieau, 1994, p.5). Tandis que « faire du théâtre, 
c’est jouer un texte écrit, appris, avec des actions, une mise en scène réglée, préétablie, même 
si c’est coopérativement » (Bizieau, 1994, p.5). 
Dans le cadre de mon mémoire, je travaillerai essentiellement le jeu dramatique car il me 
semble être le plus adéquat pour mon projet. En effet, lors des jeux spontanés, on ne travaille 
que très peu par groupes et en général, il n’y a pas de public. De plus, ils ne nécessitent 
normalement aucun ou peu de temps de préparation. Ayant une classe d’enfants de 4 à 6 ans, 
je trouve intéressant qu’ils puissent travailler par petits groupes. Au début, cela permet aux 
élèves timides de se sentir plus à l’aise. Aussi, pour de si jeunes élèves, je pense qu’un temps 
de préparation, même court est essentiel.
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Le théâtre est la récitation d’un texte appris. Ceci ne m’intéresse pas non plus puisque je 
travaille avec de jeunes enfants qui ne savent pas encore lire, ni écrire. 
Contrairement au théâtre et aux jeux spontanés, le jeu dramatique permet aux enfants d’avoir 
un temps de préparation avant de jouer et ils ne doivent pas apprendre et réciter un texte. Ils 
improvisent une scénette à partir d’un thème donné. Ceci me semble être adéquat pour de 
jeunes élèves. De plus, le jeu permet à l’enfant d’apprendre en ayant du plaisir. Le jeu 
dramatique est avant tout un jeu collectif durant lequel les enfants échangent, partagent, 
donnent leurs avis, s’expriment, etc. 
Je retiens la citation suivante de Christiane Page afin de définir ce qu’est le jeu dramatique: 
C’est un jeu collectif pouvant se pratiquer au sein d’une classe par petits groupes. A 
partir d’une proposition de jeu, chaque groupe construit un projet dramaturgique: il 
invente une fiction, un projet de jeu, en élaborant le canevas d’une action dramatique 
(drama) puis la joue en improvisant sous couvert de personnages devant les autres 
groupes. Enfin, les participants échangent autour de l’expérience afin de rejouer. Tout 
au long de ce parcours ils sont guidés par l’enseignant […] (Page, 2000, p.134). 
Un autre point intéressant concernant le jeu dramatique est l’échange entre les « joueurs » et 
les « spectateurs » afin d’améliorer la scénette. En effet, lors des jeux dramatiques, les enfants 
spectateurs observent leurs camarades afin de leur faire un retour sur ce qu’ils ont fait. Lors 
de chaque séance, les enfants jouent les deux rôles. 
Ce point m’intéresse beaucoup. En effet, on oublie souvent que l’on apprend aussi en 
observant, en donnant son avis, en critiquant, etc. Initier les enfants à la critique permet de les 
rendre attentifs, d’une part, et d’une autre, d’apprendre à observer ce que font leurs camarades 
et ainsi les féliciter, les encourager, leur donner des conseils. L’écoute est un élément 
fondamental dans toute communication orale. Il est important de bien écouter son 
interlocuteur afin de construire un dialogue. 
De plus, demander aux élèves d’observer leurs camarades et de donner leur avis sur leurs 
prestations, permet de créer un climat de confiance. « Il faut donc insister sur les notions 
d’écoute, de respect de l’autre, d’importance des critiques constructives afin qu’un climat de 
confiance et de sécurité puisse s’installer » (Diggelmann, 1999, p.8). 
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Pour les raisons invoquées ci-dessus, je vais m’intéresser plus particulièrement au jeu 
dramatique. 
 
2.1.2 Fonctions  
Dans un article paru dans l’édition d’octobre 2014 de l’Educateur, Anne-Claire Chaubert 
relève l’importance du jeu dramatique chez les jeunes enfants. Elle met en évidence deux 
fonctions principales: la socialisation et les capacités langagières verbales et non-verbales. 
Elle souligne l’importance du rôle socialisant que joue le jeu dramatique. Selon elle, cette 
socialisation « se situe à deux niveaux: à la fois comme interaction avec les autres, mais 
également comme représentation, mise en scène devant les autres » (Chaubert, 2014, p.6). Le 
jeu dramatique implique l’ensemble des élèves et permet la discussion et la confrontation de 
points de vue. Il est donc un excellent moyen de développer les capacités de collaboration qui, 
selon le Plan d’Etudes Romand, « [sont axées] sur le développement de l’esprit coopératif et 
sur la construction d’habiletés nécessaires pour réaliser des travaux en équipe et mener des 
projets collectifs ».  
Le fait de jouer devant les autres élèves implique un regard extérieur qui permet d’enrichir le 
jeu et le langage grâce à la prise de conscience des gestes et de la manière de communiquer. 
Le jeu donne l’opportunité aux élèves de mettre en lien le corps et la voix: « utiliser un 
accessoire, un costume, produire des gestes expressifs et les amplifier  pour communiquer, 
passer de l’immobilité au mouvement aide l’enfant à prendre conscience du langage du   
corps » (Chaubert, 2014, pp. 6-7). Elle relève également la fonction d’amélioration des 
capacités langagières. Selon Mireille Rodi, le jeu dramatique aide les enfants à améliorer leurs 
capacités langagières, en particulier quand ils sont sujets à des troubles langagiers (Rodi, 
2013, citée par Chaubert, 2014, p.5). 
Ces différentes fonctions nous montrent qu’il serait justifié que le jeu dramatique ait sa place 
dans l’éducation. 
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2.2 L’expression orale en classe 
2.2.1 Le cadre prescriptif 
Selon le Plan d’Etudes Romand, au cycle 1, la compréhension et la production de l’oral 
forment un seul objectif: « comprendre et produire des textes oraux d'usage familier et 
scolaire ». Dans le cadre de ce travail, je vais me focaliser sur la production. Différentes 
composantes s’y rattachent: en organisant et en restituant logiquement des propos, en 
adaptant sa prise de parole à la situation de communication, en prenant en compte le 
contexte de communication et les caractéristiques des divers genres oraux, en prenant en 
compte les caractéristiques de l'oralité (prononciation, volume, débit, gestes,…) (Le Plan 
d’Etudes Romand, 2010). 
Selon ce cadre prescriptif, les apprentissages sont organisés en fonction de différents genres 
de textes: les apprentissages communs à tous les genres de textes, le texte qui raconte, le texte 
qui relate, le texte qui argumente, le texte qui transmet des savoirs, le texte qui règle des 
comportements, le texte qui joue avec la langue. Il y a pour chacun d’eux des objectifs de 
compréhension et d’expression orale. Je décris ci-dessous les différents objectifs en lien avec 
ces différents genres de textes.  
Pour les deux premières années de ce cycle, les apprentissages communs à tous les genres de 
textes sont l’amélioration de l’élocution, l’utilisation de mots de grande fréquence en lien 
avec la vie de la classe, la découverte de mots nouveaux et d’expressions nouvelles. Il est 
aussi indiqué qu’il faut mettre en place des situations de communication où l’enfant est tantôt 
récepteur tantôt émetteur, favoriser un climat de confiance, une posture d’écoute adéquate 
(attention, regard dirigé, …). 
En ce qui concerne le texte qui raconte, il est demandé aux enfants de pouvoir reformuler une 
histoire entendue et  restituer l’ordre chronologique d’une histoire. Il est aussi indiqué qu’il 
faudrait favoriser l’utilisation de différents supports visuels (gestes, illustrations, 
marionnettes, …) pour accompagner l’expression orale. 
Pour le texte qui relate, il faudrait avoir des conversations à partir de situations vécues, se 
questionner pour enrichir ses informations, énoncer des événements connus. 
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Le texte qui argumente comprend l’échange dans le cadre d’une discussion (conseil de classe, 
débat, …), le respect des règles convenues (prise de parole, divergence des avis, …), la 
formulation de la pensée: émettre une opinion et utiliser l’organisateur « parce que ».  
Pour le texte qui transmet des savoirs, les élèves doivent être capable de restituer quelques 
informations ainsi que présenter un sujet aux autres. 
Le texte qui règle des comportements se réfère à la création de consignes, comme par 
exemple une recette de cuisine ou une marche à suivre pour un bricolage. 
Pour terminer, le texte qui joue avec la langue comprend la création de textes poétiques ou de 
jeux de mots à l’aide de l’enseignant (chansons, poèmes, comptines, charades, …), ainsi que 
le développement de la prononciation, la récitation de comptines, de poésie et de chansons. Il 
est mentionné qu’il faut aussi accompagner la parole par des mouvements (frappés, scandés, 
marchés, …) et utiliser la gestuelle pour soutenir l’oral (mime). 
Suite aux objectifs présentés dans le Plan d’Etudes Romand, nous pouvons nous demander 
quelle est la place consacrée au jeu dramatique dans ce dernier. Il n’est pas indiqué clairement 
que l’on peut travailler l’expression orale en faisant de l’improvisation.  
Dans le cadre de ma recherche, je vais utiliser certains de ces objectifs pour mon dispositif. 
Selon moi, l’expression orale englobe tous les éléments présents lors de la prise de parole en 
public, notamment l’intonation de la voix, l’articulation, le rythme, le souffle, etc. Je vais me 
focaliser sur ces éléments que l’on retrouve dans le Plan d’Etudes Romand. Notamment:       
« amélioration de l’élocution (articulation, respiration, volume, débit) », « interprétation du 
langage verbal et non verbal (expressions gestuelles, mimiques, intonations, volume, débit, 
etc.) pour montrer son intérêt, son incompréhension » (3ème et 4ème année) ainsi que la « prise 
de parole devant la classe: oser s’exprimer ». Comme il est mentionné dans le Plan d’Etudes 
Romand, l’expression orale inclut également l’expression corporelle (les gestes, les 
mimiques, la gestion de l’espace, etc.). C’est en particulier ces éléments que je vais 
développer avec les élèves à travers les jeux dramatiques, bien que l’expression corporelle 
soit un objectif de 3ème et 4ème Harmos. 
Il est important de garder à l’esprit que ces éléments sont théoriques et que la réalité peut 
légèrement s’en écarter. En effet, un point auquel il faut être attentif concerne l’expression 
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orale qui peut se manifester de diverses manières chez les élèves. Selon Chauvel et Macé, 
tous les enfants n’ont pas les mêmes compétences en expression orale. Certains ont de la 
facilité, prennent facilement la parole en public, alors que d’autres son très timides (1996). 
C’est important d’en tenir compte pour développer de façon démocratique et équitable 
certains savoir-faire décisifs notamment dans la vie professionnelle. Je tâcherai de tenir 
compte de cela dans le cadre de ma recherche. 
 
2.2.2 Les fonctions de l’oral  
Il existe bien évidemment plusieurs points de vue sur le rôle de l’expression orale. L’ouvrage 
Le Corporal (1999) définit dans une perspective militante la place et le sens que devrait 
gagner l’expression orale dans l’univers scolaire: 
L’expression nous amène vers la recherche, la découverte de soi et des autres. Elle 
permet d’aborder la vie avec beaucoup plus d’assurance, de maîtrise: savoir écouter 
l’autre, mieux comprendre les comportements de chacun, être convaincu que l’on a 
quelque chose à dire et se donner les moyens de s’exprimer (Diggelmann, 1999, p.7).  
 Une démarche théâtrale intégrée à l’enseignement permet de former des enfants 
curieux, ouverts à la lecture et à l’écriture, créatifs, responsables, osant s’affirmer, 
sachant parler aux autres et les écouter, comprendre et ressentir les émotions, 
surprendre, se remettre en question (Diggelmann, 1999, p.7). 
Si l’on applique ces deux définitions dans le contexte scolaire, on remarque l’importance de 
travailler l’oral en classe. En effet, en travaillant l’expression orale, les enfants amélioreront 
sûrement leur façon de s’exprimer mais aussi leur rapport aux autres. De plus, une activité 
telle que les jeux dramatiques leur permet de développer plusieurs compétences différentes et 
importantes dans la vie de tous les jours. Ils vont apprendre à dire ce qu’ils pensent, à prendre 
position et à écouter les autres ainsi qu’à être à l’aise dans la vie sociale. 
Dans leur ouvrage, Claudine Garcia-Debanc et Sylvie Plane présentent plusieurs fonctions 
que peut remplir l’expression orale (2004). Elles proposent une typologie des formes de l’oral 
que l’on peut travailler en classe et qui permet d’identifier les différentes fonctions 
didactiques de l’oral.  
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Ces chercheuses présentent cinq fonctions de l’oral: l’oral moyen d’expression, l’oral moyen 
d’enseignement, l’oral moyen d’apprentissage, l’oral objet d’apprentissage et l’oral objet 
d’enseignement. 
L’oral moyen d’expression « […] renvoie à des situations qui ont pour visée de permettre à 
l’élève de s’exprimer non plus en tant qu’élève, mais en tant que personne, enfant ou pré-
adolescent, et de se construire par la parole » (Garcia-Debanc & Plane, 2004, p.34). Cette 
fonction de l’oral peut se travailler en donnant la parole aux élèves, en leur laissant, par 
exemple, des moments d’expression libre. 
Garcia-Debanc & Plane (2004) soulignent que l’oral moyen d’enseignement « […] renvoie à 
des situations caractérisées par le fait que l’oral est le plus souvent celui du maître, et que les 
objectifs affichés sont d’ordre disciplinaire ». (Garcia-Debanc & Plane, 2004, p.34). Cette 
fonction de l’oral permet à l’enseignant de transmettre des informations aux élèves. Il peut 
être travaillé à partir d’écoute d’exposés. 
Quand Garcia-Debanc et Plane (2004) parlent d’oral moyen d’apprentissage, elles entendent 
par là que l’on attend de l’effectuation d’une tâche langagière qu’elle provoque des 
apprentissages. Dans cette situation, les élèves apprennent par la verbalisation et par les 
interactions. Les situations impliquant une interaction promeuvent cet apprentissage. 
L’oral objet d’apprentissage « […] renvoie à des situations dans lesquelles l’objectif direct 
est celui de l’apprentissage d’une technique ou d’une procédure concernant directement 
l’oral » (Garcia-Debanc & Plane, 2004, p.35). Cet oral permet aux élèves « d’apprendre à 
communiquer, maîtriser la langue orale, maîtriser les genres oraux ». Il peut être travaillé en 
faisant des jeux de rôles, des exposés, etc.   
Et pour terminer, l’oral objet d’enseignement vise à: « [objectiver] les apprentissages relatifs 
à l’effectuation de [la] tâche langagière de façon à les signaler aux élèves » (Garcia-Debanc & 
Plane, 2004, p.36). Par exemple, suite à un enregistrement des élèves, il est possible de 
revenir sur certains éléments théoriques. 
Dans l’ensemble de mon dispositif, l’oral est un oral moyen d’expression, moyen 
d’enseignement ainsi qu’objet d’enseignement. En effet, avant la mise en place des jeux 
dramatiques, nous faisons un collectif durant lequel nous apprenons chaque semaine une 
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nouvelle notion concernant la voix, le corps ou l’espace. Ces fonctions sont, selon moi, les 
plus importantes. Nous constatons que le dispositif permet de toucher plusieurs des fonctions 
de l’oral proposées par Garcia-Debanc et Plane. 
Il me semble intéressant, à partir de là, de s’interroger sur la fonction particulière des jeux 
dramatiques selon la typologie de Garcia-Debanc et Plane. A mon avis, ils s’inscrivent à la 
fois dans la fonction l’oral objet d’apprentissage ainsi que dans la fonction l’oral moyen 
d’apprentissage. En effet, les apprentissages visés sont à la fois « […] communicationnels, 
[et] linguistiques […] » (Garcia-Debanc & Plane, 2004, p.33). Lors des jeux dramatiques, les 
enfants s’expriment en prenant la parole ainsi que par les gestes, les expressions, etc. Ils 
doivent « jouer » une situation donnée. Les jeux dramatiques s’inscrivent également dans la 
fonction l’oral moyen d’apprentissage car « les élèves apprennent par la verbalisation et les 
interactions » (Garcia-Debanc & Plane, 2004, p.33). Selon les deux auteurs, « la verbalisation 
et les interactions obligent à restructurer les champs conceptuels, à intégrer les apports 
d’informations, à intégrer dans son propre discours des éléments venant du discours d’autrui » 
(Garcia-Debanc & Plane, 2004, p.33). Lors des moments où les élèves jouent des scénettes 
par deux ou par groupes devant leurs camarades, ils travaillent justement ces points-là. 
 
2.2.3 Enseignement de l’expression orale 
L’enseignement de l’oral semble souvent moins important que la lecture ou l’écriture pour 
diverses raisons et peu d’enseignants le prennent comme objet d’enseignement dans leur 
classe. Selon une recherche menée par Christian Dumais (2010), l’enseignement de l’oral est 
néanmoins une préoccupation pour de nombreux enseignants. Beaucoup s’interrogent sur la 
manière et sur la possibilité de l’enseigner. Nous retrouvons cette inquiétude dans de 
nombreux ouvrages: « l’acquisition de la langue est depuis longtemps au cœur des 
préoccupations de l’école maternelle » (Simonpoli, 1995, p.5) ainsi que « […] malgré une 
bonne connaissance des textes officiels, les pédagogues, confrontés à une évaluation 
ambivalente des acquis langagiers des élèves, éprouvent de réelles difficultés à définir les 
compétences, mettre en œuvre les objectifs et articuler les situations et les activités » 
(Jeanjean & Massonnet, 2001, p.10). Pourtant, « se voir, se parler autrement et plus librement, 
en présence de l’enseignant, favorise une communication plus riche; privilégier la 
communication est déjà un pas vers la création. Il est judicieux qu’une période de français par 
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semaine soit consacrée à l’oral, et le programme n’en souffrira pas, au contraire » 
(Diggelmann, 1999, p.8). 
 
Toujours selon Christian Dumais, « l’oral s’enseigne réellement. Il faut le considérer comme 
un objet d’enseignement. L’enseignant doit être en mesure de fixer des objectifs 
d’apprentissage à atteindre et des compétences à faire développer aux élèves puisqu’il s’agit 
de travailler l’oral pour l’oral » (Dumais, 2010, p.58).  
 
Dans le cadre de ma recherche, je prends l’expression orale comme objet d’enseignement et 
objet d’apprentissage. Pour cela, j’expliquerai clairement aux élèves ce que l’on travaillera, 
comment on s’y prendra et pourquoi. De plus, des objectifs clairs seront posés dès le début de 
la séquence. Selon Chauvel et Macé, il est en effet conseillé de présenter chaque scénario 
avec ses objectifs spécifiques, un déroulement et un ou des exemples de réalisations faites par 
des enfants (1996). 
 
Dans beaucoup d’ouvrages il est indiqué que pour travailler l’oral avec de jeunes enfants, il 
est conseillé de le faire « en jouant ». Selon Chauvel et Macé, quand les enfants jouent, ils se 
préparent aux situations du monde des adultes (1996). Proposant des situations de jeu 
touchant les enfants, ceux-ci se sentiront à l’aise de s’exprimer et participeront avec plaisir. 
Le jeu semble adéquat pour les enfants de 1ère et 2ème Harmos. Donner l’envie aux enfants de 
s’exprimer et qu’ils y prennent du plaisir semble un point important pour que les enfants 
prennent la parole et progressent.  
 
Ces moments d’expression orale n’ont pas besoin d’être longs (Chauvel & Macé, 1996). Il 
semble plus productif de prendre régulièrement des petits moments que de faire une fois une 
longue séance d’oral.  
 
Il est aussi conseillé de travailler de manière structurée: un moment collectif et un moment où 
les enfants travaillent par groupes. Selon Grandin de l’Eprevier (2002), le moment collectif 
aura pour fonction de faire entrer les élèves dans la tâche et de leur expliquer ce que l’on 
attend d’eux. Dans son ouvrage, elle explique que le moment collectif: « est une activité 
pédagogique structurée où l’enseignant fait agir, réfléchir, argumenter, imaginer, prévoir. On 
aborde souvent les notions précises, on acquiert aussi des connaissances et des savoir-faire » 
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(Grandin de l’Eprevier, 2002, p.2). Ensuite, les enfants feront des activités en groupe où ils 
pourront agir, parler, etc. 
 
Enfin, il faut noter qu’il est essentiel de travailler l’écoute, étant en lien direct avec 
l’expression orale. Selon Christian Dumais, « […] lorsqu’on demande à des élèves d’évaluer 
la communication orale d’un pair ou de faire un retour sur cette dernière, ils doivent avoir 
appris à écouter pour être en mesure de fournir des informations justes et précises » (Dumais, 
2010). Nous retrouvons cette même idée dans le manuel Le Corporal: « donner la possibilité 
aux élèves d’observer, d’écouter, d’évaluer, c’est les former au respect et à la critique 
constructive » (Diggelmann, 1999, p.10). 
 
2.2.4 Evaluation de l’expression orale 
Comme je viens de l’évoquer, l’évaluation est l’un des points délicats de l’enseignement de 
l’oral. Étant très subjectif et difficilement mesurable, « tous les enseignants s’accordent pour 
dire que l’évaluation de l’oral est délicate » (Jeanjean & Massonnet, 2001, p.25). D’un autre 
côté, d’autres sont d’avis que l’oral est évaluable. « L’atelier d’expression orale est une leçon 
comme une autre; il est donc possible d’évaluer le travail et la progression des élèves » 
(Diggelmann, 1999, p.10). 
 
En ayant des objectifs clairs et précis, l’évaluation de l’expression orale ainsi que sa 
progression seraient peut-être plus aisées. Si nous reprenons les objectifs en expression orale 
du Plan d’Etudes Romand au cycle 1 (cf. pages 9 et 10), nous constatons que les objectifs 
évaluables sont ceux qui consistent en la restitution d’une information ou la reformulation 
d’une histoire entendue. Pour ce qui est de l’échange dans une discussion, l’émission 
d’opinion, il s’agit d’avoir des critères très précis afin de pouvoir les évaluer.  
 
Dans le cadre de ma recherche, afin d’avoir des critères d’évaluation les plus pertinents 
possible, j’ai fait une grille d’évaluation1 reprenant des critères précis.  
	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  
1Voir annexes: « grille d’analyse de l’enseignant », p.1/8 
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3. Problématique et question de recherche 
3.1 Problématique  
Comme je l’ai exposé précédemment dans le cadre théorique, l’expression orale est peu 
travaillée et évaluée en classe. Pourtant, comme nous l’avons vu, c’est une compétence 
importante et qui devrait être enseignée à l’école. La progression de l’oral ne se fait pas de la 
même manière que d’autres domaines en français, notamment la progression écrite. La 
progression des élèves dans le domaine de l’oral est peu investiguée. 
Ma recherche se propose donc d’étudier et de savoir si la mise en place régulière de séances 
durant lesquelles se travaille le jeu dramatique peut améliorer l’expression orale des élèves. 
 
3.2 Question et hypothèse de recherche 
Suite à l’exposition de ma problématique, je peux énoncer ma question de recherche: 
comment des jeux dramatiques peuvent-ils développer les performances des élèves de 1ère et 
2ème Harmos en expression orale? 
 
Suite à cette question de recherche, j’émets l’hypothèse suivante: les jeux dramatiques ont une 
influence positive sur l’expression orale des élèves. 
 
3.3 Intérêt de la recherche  
Comme présenté préalablement dans le cadre théorique, il y a peu de recherches portant sur la 
progression des apprentissages de l’oral.  
 
Après de nombreuses lectures sur l’expression orale en milieu scolaire, j’ai pu constater 
qu’aucune recherche n’a été menée sur l’enseignement et la progression de l’expression orale 
à l’aide d’un dispositif alternant jeux dramatiques et moments d’enseignement sur divers 
critères (voix, corps et contexte) à l’école en 1ère et 2ème Harmos. 
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Papaux et Lattion ont effectué une recherche avec un groupe d’élèves du sixième degré de 
l’école primaire. Le but de leur recherche était d’observer le comportement des enfants au 
niveau de leurs capacités d’expression langagière à travers des activités de production orale. 
Ils affirment que l’on peut aborder l’expression orale dès l’école primaire et que le jeu théâtral 
contribuerait à améliorer les capacités d’expression langagières (2003). Dans leur ouvrage, il 
est indiqué que « […] l’élève acteur doit […] respirer, utiliser sa voix, trouver un rythme, 
chanter le texte: souffle, intonation, débit, etc.,  au service de l’expression. Mais il y a plus 
encore; il doit également mettre le corps à l’œuvre, rechercher, au service du texte, le geste, le 
déplacement, la posture » (Papaux & Lattion, 2003, p.8). 
 
Une recherche chez les plus jeunes enfants peut s’avérer intéressante. En effet, « en évaluant 
le langage des enfants de 4 à 5 ans, on peut relever des difficultés de plusieurs types: 
prononciation, syntaxe, genre, structuration, communication et lexique » (Grandin de 
l’Eprevier, 2002, p.3). Travailler cela dès le plus jeune âge peut sûrement aider les enfants 
pour la suite de leur scolarisation. 
 
Ma recherche peut être une ressource pour l’enseignement car une expérimentation est 
présentée et testée en classe. Ainsi, il est possible de mesurer les effets des jeux dramatiques 
sur l’expression orale. 
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4. Méthodologie  
4.1 Le dispositif de recherche: démarche 
4.1.1 Choix didactique 
Pour réaliser ma recherche, j’ai décidé de mettre en place une ingénierie didactique en classe. 
Cela me permet d’observer et d’analyser les progrès des élèves en expression orale et de voir 
si tous les élèves progressent ou non à l’aide de ce dispositif. C’est donc une méthode 
qualitative. Ma recherche s’est basée sur quatre mois d’enseignement (de septembre 2014 à 
janvier 2015). 
  
Pour ce faire, j’ai tout d’abord fait une évaluation diagnostique de l’expression orale des 
élèves lors d’une première activité de jeu dramatique. J’ai ensuite effectué une analyse de la 
production orale des élèves à l’aide d’une grille d’analyse2, que j’ai complétée en visionnant 
un enregistrement vidéo de leurs performances. Cette grille se trouve en annexe ainsi qu’à la 
page suivante. Etant donné qu’on ne peut pas tout voir et tout entendre lors de la prestation, la 
vidéo m’a permis d’être plus précise dans l’évaluation. En parallèle, j’ai fait une analyse 
similaire dans une classe parallèle témoin (Classe B). 
 
Ce pré-test s’est déroulé en collectif. J’ai commencé par lire un début de l’album La brouille 
(1989) aux enfants. Je me suis arrêtée au milieu de l’histoire en leur expliquant qu’ils devaient 
inventer la suite par deux (chacun joue le rôle d’un personnage). Pendant que deux élèves 
jouaient la suite de l’histoire qu’ils avaient inventée, leurs camarades observaient la scène. 
Tous les élèves se sont prêtés à l’exercice, sauf un de la classe B. 
 
La grille d’analyse vise à évaluer des éléments tels que: voix et diction, discours, 
communication ainsi que l’espace. Le domaine voix et diction concerne l’articulation, le 
rythme et l’intonation. Le discours concerne principalement le contenu des scénettes 
inventées par les élèves. Ensuite, la communication a à la fois une composante verbale et non-
verbale. Et pour terminer, l’espace s’intéresse aux déplacements des élèves. Je l’ai utilisée 
lors de du pré-test ainsi que lors du post-test. 
 	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  
2 Voir annexes: « grille d’analyse de l’enseignant », p.1/8 
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Figure 1: grille d’analyse de l’expression orale 
Prénom: ___________________ 
Date d’utilisation de la grille      
Voix et diction 
Diction 
Articulation J’ai une diction claire      
Faits prosodiques 
Rythme Je fais des pauses au 
moment opportun 
     
Intonation Je varie mon intonation      
Discours 
Organisation Le contenu de mon 
discours est structuré 
     
Communication 
Interaction 
Interaction je fais preuve de 
motivation et d’intérêt 
afin de maintenir 
l’attention de mon 
auditoire 
     
Non-verbal 
Non-verbal Je démontre un langage 
corporel approprié 
(utilisation de gestes qui 
ont capté l’attention et 
qui appuient mon 
discours) 




Espace       
Espace  Je me déplace sur scène 
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Après le pré-test, pendant plusieurs semaines, j’ai mis en place un dispositif en classe 
(activités sur les jeux dramatiques ainsi que des leçons d’enseignement sur certains critères 
selon les besoins des élèves: intonation de la voix, gestuelle, etc.). Lors des activités sur les 
jeux dramatiques, chaque groupe d’élèves joue devant la classe. L’enseignante, ainsi que les 
élèves observent et évaluent le groupe à l’aide d’une grille d’observation3 afin de cibler les 
évaluations. La grille d’analyse de l’enseignant est la même que celle présentée 
précédemment et la grille d’observation des élèves a été créée avec eux et reprend les critères 
de la grille d’observation utilisée lors de l’analyse préalable. La création ainsi que l’utilisation 
de cette grille a pris plusieurs semaines pour être mise en place et pour que les élèves se 
l’approprient. Pour la compléter, les élèves avaient le choix entre trois autocollants différents: 
un bonhomme vert, un bonhomme jaune et bonhomme rouge selon la qualité de la prestation 
de leurs camarades. 
 
Finalement, après plusieurs mois de mise en place du dispositif en classe, j’ai refait une 
analyse des compétences des élèves en expression orale, de nouveau à l’aide de la vidéo et de 
la grille d’analyse afin de voir si les élèves avaient progressé en expression orale. L’analyse a 
posteriori a eu lieu en janvier, soit quatre mois après la date de l’analyse a priori. 
 
Pour analyser les progrès des élèves, j’ai catégorisé mes résultats à l’aide d’un tableau4 en me 
basant sur les deux grilles d’évaluation utilisées lors du pré-test et du post-test.  
J’ai décidé d’utiliser cette méthode (ingénierie didactique) car elle me permet de mettre en 
place un dispositif en classe. De plus, la technique de l’observation me permet d’évaluer, à 
l’aide de la grille d’analyse appliquée lors des analyses a priori et a posteriori, les 
progressions et les performances des élèves.  
 
Figure 2: schéma illustrant mon dispositif de recherche 
 	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  
3 Voir annexes: « grille d’analyse de l’enseignant », p1/8 et « grille d’observation des élèves », p2/8	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4.1.2 Population  
La recherche a eu lieu au sein d’un établissement primaire situé dans un environnement 
relativement aisé. C’est un établissement comprenant des classes de 1ère jusqu’à la 11ème 
Harmos. Le dispositif a été mis en place dans une classe de 1ère-2ème Harmos de cet 
établissement de la Côte. La classe A se compose de 18 élèves (8 filles et 10 garçons) en 
provenance des villages environnants. Il y avait deux élèves allophones, qui parlent 
uniquement l’anglais en dehors de la classe, ainsi qu’un élève ne parlant pas du tout le 
français et qui suivait des cours intensif de français lors des moments de jeu dramatique. La 
classe B, classe voisine et de même niveau que la classe A, se compose aussi de 18 élèves (10 
filles et 8 garçons), dont 2 élèves allophones parlant anglais en dehors de la classe.  
 
4.2 Les séquences didactiques d’enseignement 
Chaque semaine, un temps de 30 à 45 minutes (pour chaque demi-groupe) a été utilisé pour 
mettre en place des activités et les jeux dramatiques. Pour des questions d’organisation, j’ai, à 
chaque fois, commencé par travailler sur l’expression orale uniquement avec les 2èmes Harmos. 
Pendant que je travaillais avec eux, les 1ères Harmos avaient un autre travail à faire. J’ai ainsi 
refait deux fois la même séance: une fois avec les 2èmes et une fois avec les 1ères. Je me suis 
organisée ainsi à l’exception de deux leçons (séances 7 et 12) durant lesquelles j’ai travaillé 
avec l’intégralité de la classe simultanément.  
Chaque séance s’est déroulée de la même manière: un échauffement en collectif durant lequel 
on travaille une nouvelle notion, la mise en place d’un jeu dramatique par groupe pour 
travailler ce nouvel apprentissage et une institutionnalisation des savoirs en collectif pour 
terminer et récapituler ce qui a été appris. 
 
4.2.1 Séquence didactique « type » 
Ci-dessous, je vous présente une séquence didactique « type » afin de rendre compte 
précisément de ce qui a été fait en classe. 
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C’est la première leçon pendant laquelle nous avons commencé à travailler l’expression. Elle 
portait sur le ton. Elle a duré environ 40 minutes par demi-groupes (une fois avec les 2èmes et 
une fois avec les 1ères). 
Lors de l’introduction, les enfants sont assis autour du tapis. Je leur ai lu un petit extrait de 
texte sans mettre de ton. Une fois terminé, je leur ai demandé s’ils avaient aimé et compris 
l’histoire. Beaucoup ont répondu que ce n’était pas très drôle. Cela a été le point de départ: je 
leur ai annoncé que nous allions travailler le ton. Les élèves ont rapidement compris ce que 
c’est et qu’il est important d’en mettre pour mieux comprendre le sens et pour capter 
l’attention. Je leur ai ensuite présenté quatre images de personnages avec des expressions 
différentes en leur expliquant que nous allions travailler avec eux pour apprendre à mettre du 
ton. Tout d’abord, nous avons parlé d’eux (de quoi ont-ils l’air? comment se sentent-ils? etc.) 
Rapidement, les enfants ont parlé des expressions et de l’attitude de ces personnages « il a 
l’air triste », « il est fâché », etc. Nous avons ensuite réfléchi ensemble à comment ils 
s’expriment selon leur humeur. Les enfants ont proposé des idées sans qu’elles soient 
contestées. Nous avons ensuite travaillé la façon dont ces quatre personnages pourraient dire: 
« bonjour maman! ». Le bonhomme fâché avec du ton et du volume, le personnage triste en 
parlant tout bas, etc. Peu après, les enfants ont, chacun leur tour, choisi un de ces quatre 
personnages dans leur tête et ont à tour à rôle dit l’expression « bonjour maman! ». Les 
camarades devaient retrouver de quel personnage il s’agissait.  
Après, les élèves ont mis en application ces éléments à l’aide du jeu dramatique. Ils ont été 
regroupés par deux et ont dû improviser une petite scénette. Ils ont eu environ 5 minutes pour 
se préparer. Pour seules indications ils avaient  les rôles des personnages (un élève joue la 
maman / le papa et l’autre l’enfant), ainsi que des informations supplémentaires: « l’enfant 
rentre de l’école. En rentrant à la maison, il dit bonjour à sa maman (ou son papa) et est soit 
triste, soit content, soit fâché à cause de quelque chose qui s’est passé ». 
Une fois que chaque groupe est passé devant les camarades, la leçon s’est terminée avec une 
conclusion en collectif autour du tapis. Pour ce faire, les enfants ont collé les images des 4 
personnages sur un panneau. Un rappel de chacun de ces personnages a été fait. De plus, je 
leur ai relu un extrait de texte avec du ton cette fois afin qu’ils se rendent bien compte de la 
différence avec la première lecture.  
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Nous retrouvons ci-dessous un tableau regroupant toutes les séquences d’enseignement et qui 
permet de voir quelles notions ont été travaillées, comment et à quel moment. 
    Figure 3: tableau de l’ensemble des séances 
	   VOIX	   CORPS	   ESPACE	  
Séance	  1:	  9.09.14	   Pré-­‐test	  dans	  les	  deux	  classes	  
Séance	  2:	  16.09.14	   Ton	   -­‐	   -­‐	  
Séance	  3:	  23.09.14	   Ton	  et	  articulation	   -­‐	   -­‐	  
Séance	  4:	  30.09.14	   -­‐	   Gestuelle:	  mimes	   -­‐	  
Séance	  5:	  7.10.14	   Apprentissage	  de	  l’évaluation	  par	  les	  pairs	  avec	  la	  grille	  d’évaluation	  
Séance	  6:	  28.10.14	   Rappel:	  ton,	  articulation,	  gestuelle	  et	  la	  grille	  d’évaluation.	  
Séance	  7:	  4.11.14	   Volume	   	   	  
Séance	  8:	  11.11.14	   -­‐	   -­‐	   Déplacements	  
Séance	  9:	  25.11.14	   	  
Gestuelle:	  mime	  des	  
expressions	  
	  
Séance	  10:	  2.12.14	   Ton:	  chant	   	   	  
Séance	  11:	  9.12.14	   	   	  
Utilisation	  de	  
l’espace	  
Séance	  12:	  6.01.15	   Volume	   	   	  
Séance	  13:	  13.01.15	   	   Gestuelle:expressions	   	  
Séance	  14:	  20.01.15	   Post-­‐test	  dans	  les	  deux	  classes	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5. Présentation des résultats 
Suite aux quatre mois de recherche, j’ai pu, grâce au pré-test et au post-test, analyser les 
progressions des élèves. Dans les pages suivantes, je présente les résultats des élèves de 
chacune des classes dans un tableau. Différentes couleurs sont utilisées afin d’évaluer les 
différents niveaux de prestation. Ces couleurs indicatives sont les mêmes que les couleurs 
utilisées par les élèves de la classe A lors de l’évaluation de leurs pairs à l’aide de la grille5 
durant les différentes séances. Pour chaque élève, une appréciation est donnée pour ses 
réalisations lors du pré-test et du post-test pour chaque domaine. Cette appréciation peut être: 
bon, moyen ou faible. 
Les différentes entrées du tableau qui se trouve à la page 24 (Figure 4) concernent les 
domaines observés lors du pré-test, des séances et du post-test. Le tableau se réfère à la grille 
d’analyse de l’enseignant6. Voix et diction, discours, communication et espace sont les quatre 
domaines observés et analysés. Dans la grille d’analyse de l’enseignant un domaine comprend 
plusieurs éléments. Par exemple, voix et diction comprend l’articulation, le rythme ainsi que 
l’intonation. Dans le tableau, les évaluations des différents éléments d’un domaine ont été 
regroupés en une moyenne afin de rendre les résultats plus clairs. 
En ce qui concerne l’évaluation, elle se fait sur la base de mon évaluation personnelle ainsi 
que celle effectuée par les élèves en classe. J’ai procédé à une évaluation comparative. Par 
exemple, l’absence d’une compétence (aucun geste) entraîne une appréciation faible dans ce 
domaine. Chez certains élèves la compétence était présente mais peu ou mal maîtrisée, ils sont 
donc évalués moyens. Pour être évalués comme forts, les élèves doivent maîtriser la 
compétence. Quelques fois, il est arrivé que les évaluations des élèves divergent de la mienne 
ou que un ou deux élèves n’aient pas la même perception que les autres. Dans ce cas, nous 
discutions afin de défendre nos points de vue. Si les élèves avaient de bons arguments, j’étais 
prête à revoir mon évaluation. Les vidéos se sont parfois avérées utiles dans ces situations: 
elles nous permettaient de revenir sur les faits. Les évaluations des élèves m’ont permis de 
m’assurer que des éléments ne m’aient pas échappé et donc de rester le plus objective 
possible. Pour effectuer les moyennes, j’ai attribué des valeurs aux appréciations: bon = 3, 
moyen = 2 et faible = 1. Ainsi, un élève ayant été évalué comme bon (3) dans les éléments 	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  
5 Voir annexes: « grille d’observation des élèves », p.2/8 6	  Voix annexes: « grille d’analyse de l’enseignant », p1/8	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articulation et rythme et moyen (2) dans l’élément intonation se retrouverait avec une 
moyenne de bon (2.7) pour le domaine voix et diction. Pour chaque domaine, les éléments ont 
une pondération égale. 
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5.1 Classe A (classe sujette aux séquences) 
Les élèves 1 à 9 sont des élèves de 2ème et les élèves 11 à 18 sont des élèves de 1ère.  L’élève 
10 n’a pas été présent lors des séances car il suivait des cours de CIF durant ces moments.  
Les élèves 3 et 6 sont des élèves anglophones. 




Voix	  et	  diction	   Discours	   Communication	   Espace	  
pré-­‐test	   post-­‐test	   pré-­‐test	   post-­‐test	   pré-­‐test	   post-­‐test	   pré-­‐test	   post-­‐test	  
Elève	  1	   	   	   	   	   	   	   	   	  
Elève	  2	   	   	   	   	   	   	   	   	  
Elève	  3	   	   	   	   	   	   	   	   	  
Elève	  4	   	   	   	   	   	   	   	   	  
Elève	  5	   	   	   	   	   	   	   	   	  
Elève	  6	   	   	   	   	   	   	   	   	  
Elève	  7	   	   	   	   	   	   	   	   	  
Elève	  8	   	   	   	   	   	   	   	   	  
Elève	  9	   	   	   	   	   	   	   	   	  
Elève	  10	   -­‐	   -­‐	   -­‐	   -­‐	   -­‐	   -­‐	   -­‐	   -­‐	  
Elève	  11	   	   	   	   	   	   	   	   	  
Elève	  12	   	   	   	   	   	   	   	   	  
Elève	  13	   	   	   	   	   	   	   	   	  
Elève	  14	   	   	   	   	   	   	   	   	  
Elève	  15	   	   	   	   	   	   	   	   	  
Elève	  16	   	   	   	   	   	   	   	   	  
Elève	  17	   	   	   	   	   	   	   	   	  
Elève	  18	   	   	   	   	   	   	   	   	  
Bon Moyen Faible 
Comment des jeux dramatiques peuvent-ils développer les performances des élèves de 1ère et 2ème Harmos en expression orale? 
Sophie Cugni 06/2015 24/37 
Dans le tableau précédent (Figure 4), nous remarquons que le niveau initial des 2èmes est plus 
élevé que celui des 1ères. Nous pouvons aussi constater de manière générale un progrès entre le 
pré-test et le post-test pour les élèves de 2ème. La progression des 1ères  est moins importante. 
Pour rappel, lors du pré-test et du post-test, les élèves devaient jouer la même scène: la suite 
d’une histoire, comprenant deux personnes en colère. 
Afin d’illustrer la progression des deuxièmes, je prends l’élève n°3 qui a progressé de manière 
régulière. Cet élève a été évalué comme faible dans chacun des domaines lors du pré-test. 
Dans les domaines de la communication et de l’espace, il n’a pas du tout bougé, ni fait de 
gestes lors du pré-test. Concernant le discours, il n’a pas réussi à avoir un discours structuré 
lors du pré-test: il ne tenait pas compte de l’histoire lue au préalable et quand l’autre élève lui 
disait quelque chose, il ne répondait pas et passait à autre chose: « pourquoi écoutes-tu la 
radio si fort » ? « Je veux que tu enlèves le mur dans ton jardin je ne vois plus la vue ». 
Cependant, lors du post-test ce même élève s’est déplacé en effectuant des gestes de colère 
(alors qu’au pré-test, on ne comprenait pas qu’il était fâché). De plus, il a eu un discours 
pertinent avec son camarade. Les élèves ont très bien compris leur histoire. 
Pour les 1ères années, je prends l’élève n°13 comme exemple. Comme la plupart des élèves de 
1ère année, il n’a progressé que dans deux domaines: le discours et la communication et n’a 
pas évolué dans les deux autres: l’espace et voix et diction. Pour le discours, il en est de 
même que pour l’élève n°3: il n’avait pas un discours structuré lors du pré-test alors que lors 
du post-test il a su tenir compte de ce que disait son camarade. Pour la communication, cet 
élève a beaucoup progressé au niveau de la communication non-verbale: lors du post-test il a 
mimé la plupart des choses qu’il disait: « je vais construire un mur entre nos deux maisons » 
en faisant le geste d’une personne prenant des briques et les empilant. Pour les deux domaines 
dans lesquels il n’a pas progressé, il a refait pratiquement la même chose au pré-test et au 
post-test. 
De manière plus globale, nous pouvons constater qu’en ce qui concerne voix et diction, 6 
élèves sur les 9 de 2ème année ont progressé. Les 1ères années sont 6 sur 8 à avoir progressé et 1 
a régressé. Pour le discours, 6 élèves sur les 9 de 2ème année ont progressé. Les 1ères sont 3 sur 
8 à s’être améliorés. 7 élèves de 2ème ont vu leurs compétences en communication s’améliorer. 
Pour les 1ères, c’est le domaine qui a connu la plus grande progression. Enfin, l’espace est le 
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domaine dans lequel les 2èmes ont le plus progressé. Quant aux 1ères, nous ne voyons presque 
aucun changement.  
La progression est illustrée dans le graphique ci-dessous (Figure 5). Il reprend les mêmes 
données que le tableau vu précédemment (Figure 4). Afin de quantifier la progression, j’ai 
attribué une valeur à chaque couleur: le vert vaut 3, le jaune vaut 2 et le rouge vaut 1. Les 
barres représentent donc une moyenne par degré. 







pré-­‐test	   post-­‐test	   pré-­‐test	   post-­‐test	   pré-­‐test	   post-­‐test	   pré-­‐test	   post-­‐test	  Voix	  et	  diction	   Discours	   Communication	   Espace	  
Progression	  des	  élèves	  de	  la	  classe	  A	  
	  couleurs	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5.2 Classe B (classe témoin) 
Les élèves 1 à 8 sont des élèves de 2ème année et les élèves 9 à 18 sont des élèves de 1ère année. 
L’élève 5 n’était pas présente lors du post-test. Les élèves 1 et 15 sont des élèves 
anglophones. L’élève 14 n’a jamais voulu passer devant ses camarades. 
	  
	  
Voix	  et	  diction	   Discours	   Communication	   Espace	  
pré-­‐test	   post-­‐test	   pré-­‐test	   post-­‐test	   pré-­‐test	   post-­‐test	   pré-­‐test	   post-­‐test	  
Elève	  1	   	   	   	   	   	   	   	   	  
Elève	  2	   	   	   	   	   	   	   	   	  
Elève	  3	   	   	   	   	   	   	   	   	  
Elève	  4	   	   	   	   	   	   	   	   	  
Elève	  5	   	   -­‐	   	   -­‐	   	   -­‐	   	   -­‐	  
Elève	  6	   	   	   	   	   	   	   	   	  
Elève	  7	   	   	   	   	   	   	   	   	  
Elève	  8	   	   	   	   	   	   	   	   	  
Elève	  9	   	   	   	   	   	   	   	   	  
Elève	  10	   	   	   	   	   	   	   	   	  
Elève	  11	   	   	   	   	   	   	   	   	  
Elève	  12	   	   	   	   	   	   	   	   	  
Elève	  13	   	   	   	   	   	   	   	   	  
Elève	  14	   -­‐	   -­‐	   -­‐	   -­‐	   -­‐	   -­‐	   -­‐	   -­‐	  
Elève	  15	   	   	   	   	   	   	   	   	  
Elève	  16	   	   	   	   	   	   	   	   	  
Elève	  17	   	   	   	   	   	   	   	   	  
Elève	  18	   	   	   	   	   	   	   	   	  
Figure 6: résultats des élèves de la classe B 
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Dans le tableau de la page précédente (Figure 6), nous pouvons remarquer de manière 
générale que le niveau initial des 2èmes est plus élevé que celui des 1ères, surtout en 
communication. Nous constatons aussi quelques progrès bien qu’ils soient moins significatifs 
que dans la classe A. Tout comme dans la classe A, lors du pré-test et du post-test, les élèves 
devaient jouer la même scène: la suite d’une histoire, comprenant deux personnes en colère. 
Afin d’illustrer la progression des deuxièmes, je prends l’élève n°6 qui a progressé dans tous 
les domaines sauf un: l’espace. Cet élève, bien que n’ayant pas travaillé ces différents 
domaines en classe, a progressé dans la plupart des domaines. Par exemple, lors du pré-test, il 
n’a effectué aucun geste alors que dans le post-test il a su mimer différents éléments, 
notamment un geste montrant qu’il jetait quelque chose par terre. Pour ce qui est du discours, 
il a su avoir un dialogue plus pertinent au post-test qu’au pré-test. Lors du pré-test il jouait 
uniquement une personne fâchée alors qu’au post-test, en plus d’être fâché, il a su voir une 
suite à cette scène en proposant à l’autre personnage de faire la paix.  
Pour les premières, l’élève n°12 a beaucoup progressé par rapport à ses camarades de classe 
du même degré. Il a évolué dans les domaines de voix et diction et discours mais est resté au 
même niveau pour la communication et l’espace. En revanche, pour voix et diction et 
discours, il a surtout progressé car au pré-test il n’a pas pris beaucoup la parole. Au post-test il 
s’est beaucoup plus exprimé ce qui a permis de l’évaluer sur la pertinence de son discours et 
sur la voix et diction. 
De manière plus globale, nous pouvons constater qu’en ce qui concerne voix et diction, 5 
élèves sur les 8 de 2ème année ont progressé. Les 1ères  sont 3 sur 10 à avoir progressé. Pour le 
discours, 5 élèves sur les 8 de 2ème année ont progressé. Les 1ères  sont 3 sur 10 à s’être 
améliorés. 3 élèves de 2ème ont vu leurs compétences en communication s’améliorer. Quant 
aux 1ères, 2 élèves ont progressé. Enfin, l’espace est le domaine dans lequel l’ensemble des 
élèves a le moins progressé.  
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La progression est illustrée dans le graphique ci-dessous (Figure 7). Il reprend les mêmes 
données que le tableau vu précédemment (Figure 6). 






pré-­‐test	   post-­‐test	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5.3 Synthèse des résultats 
Ci-dessous, voici deux graphiques récapitulatifs de la progression des élèves entre le pré-test 
et le post-test. Les figures 8 et 9 représentent la comparaison entre les progrès effectués par 
les élèves de 1ère et 2ème dans la classe A et respectivement la classe B pour les différents 
domaines.  
Si nous prenons l’exemple de voix et diction pour la figure 8, le graphique nous montre qu’en 
moyenne les élèves de la classe A ont obtenu 0.8 point de plus au post-test qu’au pré-test. En 
effet, le résultat moyen obtenu au post-test dans ce domaine est de 2.6 alors que pour le pré-
test la moyenne était de 1.8. Pour la classe B, cette progression moyenne est de 0.4 point. 
Ainsi nous constatons que la progression a été plus importante pour les élèves de la classe A 
que pour ceux de la classe B. 
       Figure 8: progression des élèves de 1ère  
La figure 8 nous permet de voir que les élèves de 1ère année de la classe A ont eu une 
progression particulièrement forte dans les domaines de voix et diction et communication par 
rapport aux élèves de 1ère année de la classe B. En ce qui concerne l’espace, on constate une 





Classe	  A	   Classe	  B	   Classe	  A	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des 1ères de la classe A. En revanche, dans le domaine discours, les élèves ont progressé de 
manière identique. 
La figure 9 présente la progression des élèves de 2ème année des classes A et B entre le pré-test 
et le post-test. Comme pour les 1ères année de la classe A, les élèves de 2ème de cette même 
classe ont eu une plus grande progression que les élèves de la classe B dans deux domaines: la 
communication ainsi que l’espace. Pour ce qui est de voix et diction, nous constatons une 
différence quasi insignifiante. La progression dans le domaine du discours, quant à elle,  est 
légèrement supérieure pour la classe A. 
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6. Analyse  
Les résultats obtenus ouvrent la voie à une analyse. Nous avons vu que la progression n’est 
pas la même pour les élèves de la classe A et ceux de la classe B et qu’il y a une différence 
dans la progression des élève de 1ère année par rapport à ceux de 2ème année. Il existe 
également des différences suivant les domaines d’apprentissage.   
6.1 Voix et diction 
Dans le domaine de la voix et diction, la progression des élèves de première de la classe A est 
largement plus grande que ceux de la classe B. En revanche, la différence de progression 
entre les deuxièmes de la classe A et ceux de la classe B est négligeable. Nous pouvons en 
déduire que le travail effectué au cours des sessions a davantage profité aux élèves de 
première qu’à ceux de deuxième pour ce domaine. Il est tout de même important de noter que 
le niveau initial des premières était particulièrement bas, la plupart des élèves n’ayant pas 
parlé à cause de leur timidité. Nous pouvons attribuer cette timidité notamment au fait qu’il 
s’agit de leur première année d’école et qu’ils ne sont pas encore habitués à s’exprimer devant 
d’autres enfants. De plus, les enfants de la classe B ne me connaissant pas bien, ils ont peut-
être eu encore plus de mal à s’exprimer devant moi et la caméra. Pour les élèves de 2ème  
année, l’absence de différence entre la progression des élèves de la classe A et ceux de la 
classe B peut être attribuée au fait que l’essentiel de l’apprentissage dans ce domaine se fait 
de manière « naturelle ». En effet, les élèves sont amenés à s’exprimer quotidiennement sans 
avoir besoin d’un dispositif particulier. Nous pouvons émettre l’hypothèse que le 
développement de l’enfant assure un certain niveau de progression dans ce domaine. Pour 
illustrer la progression des élèves de deuxième, prenons l’élève n°7 de la classe A comme 
exemple. Lors du pré-test il a été évalué comme moyen dans ce domaine. En effet, il ne faisait 
aucune pause et ne variait presque pas son intonation. Il a élevé la voix à un seul moment 
pour montrer qu’il était fâché. Durant le post-test, il a su faire des pauses, notamment quand il 
a fait semblant de réfléchir. De plus, il a varié son intonation tout au long de la scénette: il n’a 
pas uniquement montré qu’il était fâché en élevant la voix, il a aussi exprimé de la tristesse et 
de la joie. 
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6.2 Discours 
Pour ce qui est du discours, les élèves de 1ère année de la classe A n’ont pas progressé 
davantage que ceux de la classe B. En revanche, pour les 2èmes années, la progression de la 
classe A est supérieure à celle des élèves de la classe B. Nous en concluons que les séances 
ont été plus profitables aux élèves de deuxième qu’à ceux de première pour ce domaine. Une 
hypothèse pour les premières est qu’ils sont encore trop jeunes pour parvenir à tenir des 
propos réellement structurés et pertinents. Un travail de ce domaine chez les élèves de cet âge 
n’est donc peut-être pas très utile ou devrait être exercé davantage pour être réellement 
efficace. En revanche, le dispositif a permis une meilleure progression chez les deuxièmes. 
Cela peut être dû au fait qu’ils possèdent déjà initialement des compétences dans ce domaine. 
Par exemple, la plupart des élèves de deuxième année reprenaient les éléments du livre lu au 
préalable et arrivaient à tenir compte de la chronologie des événements. Ce qui n’était pas le 
cas des 1ères années qui ne savaient pas très bien par quoi commencer. Aussi, les 2èmes années 
arrivaient à inventer une fin à l’histoire tandis que les premières ne faisaient que de continuer 
la dernière scène (sans y apporter d’élément nouveau). Prenons l’exemple de l’élève n°6 de la 
classe A. Au pré-test, il a été évalué faible et lors du post-test: fort. Initialement, il n’a pas 
trop parlé, il n’arrivait pas à inventer une suite de l’histoire, il se contentait de redire ce qui 
avait déjà été dit. Lors du post-test, il a su inventer une suite à l’aide d’un discours structuré. 
6.3 Communication 
La communication est le domaine dans lequel la différence de progression entre les élèves de 
première de la classe A et ceux de la classe B est la plus élevée. La différence est également 
élevée entre les deuxièmes de la classe A et ceux de la classe B. Les élèves de la classe A ont 
beaucoup plus progressé dans ce domaine. Apparemment, il existe des techniques de base 
permettant de progresser rapidement en communication. En l’absence de ces techniques, il est 
difficile de progresser dans ce domaine. Cela peut expliquer la faible progression des élèves 
de la classe B. En communication, deux éléments principaux ont été évalués: l’interaction 
avec le public afin de maintenir leur attention ainsi que la communication non-verbale. Pour 
illustrer les interactions avec le public, prenons l’élève n°4 de la classe A comme exemple. 
Lors du pré-test, il a été évalué comme moyen. Il était tourné en direction de ses camarades et 
les regardait bien afin de capter leur attention mais de manière peu soutenue. Au post-test, il 
s’exprimait en parlant aux enfants qui regardaient le jeu. Je cite un passage: « vous le pensez 
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aussi, mes amis? ». Ceci a capté l’attention et a fait rire tous les camarades de la classe. Pour 
ce qui est de la communication non-verbale, les élèves de la classe A ont beaucoup progressé. 
Lors du post-test, la plupart des élèves faisaient des gestes ou faisaient des expressions avec 
leur visage: en particulier la colère (en serrant les poings, en croisant les bras, sourcils 
froncés, etc.) et la tristesse (haut du corps courbé, éloignement, tête baissée, etc.). 
6.4 Espace  
Enfin, l’espace est le domaine où seuls les élèves de la classe A ont progressé. Le travail de ce 
domaine a davantage profité aux deuxièmes qu’aux premières et nous pouvons également en 
déduire que c’est un domaine dans lequel la progression « naturelle » (classe B) est quasi 
nulle. Il paraît donc très important et bénéfique de le travailler en classe à l’aide d’exercices 
spécifiques, surtout à partir de la deuxième année. Le fait que le dispositif profite davantage 
aux élèves de deuxième année qu’à ceux de première peut encore une fois s’expliquer par la 
timidité des premières. Se déplacer et utiliser l’espace est un exercice particulièrement 
difficile lorsqu’on est timide. La plupart des élèves de première sont restés sur place en 
montrant des signes perceptibles de timidité tandis que les deuxièmes se déplaçaient et 
inventaient des lieux: « le bout du tapis, c’est la porte, et sous le lavabo c’est ma maison, 
etc. ». 
Globalement, dans les domaines communication et espace, les élèves de la classe B n’ont 
presque pas progressé. Cela indique que si ces domaines ne sont pas travaillés, ils ne 
progressent pas « naturellement » (en tout cas à cet âge). Le dispositif mis en place dans le 
cadre de ma recherche est donc particulièrement efficace dans ces deux domaines. 
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6.5 Limites de la recherche  
Dans le cadre de cette recherche, il existe plusieurs biais potentiels. 
Premièrement, les élèves de la classe B ne me connaissant pas, il se peut qu’ils aient été plus 
timides. Cette timidité peut avoir demeuré jusqu’au post-test dans la classe B alors qu’il s’est 
déroulé à un moment où une relation de confiance avait déjà été instaurée avec ma classe. 
Deuxièmement, nous ne savons pas dans quelle mesure l’oral a été travaillé dans la classe B 
au long de l’année. Un entretien avec les deux enseignantes de la classe B m’a cependant 
informé que l’oral n’avait pas été travaillé de manière spécifique. 
Troisièmement, les enfants ont eu tendance à s’imiter et reprendre les mêmes idées que leurs 
camarades. Ainsi, si le premier groupe faisait une bonne performance, les groupes qui 
suivaient étaient dans des conditions favorables pour performer eux aussi de manière très 
convenable. Ce biais est présent dans les deux classes. Nous pouvons cependant nous 
demander si l’imitation ne joue pas un rôle essentiel de l’apprentissage de l’oral. Je reviendrai 
sur ce point dans la discussion conclusive. 
Il existe encore deux limites concernant la pertinence des résultats. La première est que les 
échantillons sont trop petits pour être statistiquement significatifs. La deuxième est que le 
système d’évaluation des compétences orales des élèves conserve une part de subjectivité. 
Pour terminer, à cause des vacances de Noël, je n’ai pas pu exercer l’oral avec mes élèves 
pendant un mois. Ceci a pu mener à une diminution de la performance au post-test. 
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7. Conclusion  
Ma question de départ était: comment des jeux dramatiques peuvent-ils développer les 
performances des élèves de 1ère et 2ème Harmos en expression orale? Suite à ma recherche je 
suis en mesure d’affirmer que, dans l’ensemble, le travail des jeux dramatiques à l’aide de 
divers exercices sur une période de plusieurs mois permet une nette progression dans les 
domaines de la communication et de l’espace ainsi que voix et diction pour les premières. En 
revanche, la progression du domaine discours s’est avérée moins concluante dans la mesure 
où elle diffère peu de celle de la classe témoin. Nous pouvons nous interroger si cela vient des 
moyens mis en œuvre qui ne correspondent pas à des élèves de cet âge ou si les élèves sont 
encore trop jeunes pour intégrer de telles notions. Dans l’ensemble, le dispositif semble avoir 
mieux convenu aux élèves de deuxième année qu’à ceux de première. Nous pouvons donc 
nous interroger sur le fait que ce dispositif était réellement adapté au développement cognitif 
des élèves de première. Réciproquement, un dispositif mieux adapté aux premières n’aurait 
peut-être pas été aussi bien approprié pour les deuxièmes.  
Les résultats semblent montrer que les élèves sont déjà capables de travailler la 
communication verbale et non-verbale, bien que dans le Plan d’Etudes Romand ces objectifs 
n’apparaissent qu’à partir de la troisième Harmos. L’espace, quant à lui, n’apparaît pas dans 
le cadre prescriptif bien que les élèves, notamment les deuxièmes, aient beaucoup progressé 
dans ce domaine. C’est un élément important et souvent négligé de l’oral. Ces deux notions 
pourraient être intégrées aux objectifs de première et deuxième Harmos. D’autant plus que ces 
domaines pourraient être utiles tout au long du parcours scolaire notamment pour réaliser des 
présentations ou même tenir des discussions plus intéressantes et enrichissantes en classe 
ainsi que plus tard dans la vie professionnelle.  
Lors de cette séquence, les élèves ont développé à la fois des habiletés en oral7 et des objectifs 
de formation générale8. En effet, en plus des progressions en oral, les enfants ont appris à 
utiliser un appareil audiovisuel (ici un iPad) en se filmant lors des jeux dramatiques. 
	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  
7 Objectif L1 13-14 – comprendre et produire des textes oraux d’usage familier et scolaire (Plan d’Etudes 
Romand) 
8 Objectifs FG 11 & 13 – exercer un regard sélectif et critique & faire des choix dans des situations scolaires 
variées  
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Ils ont travaillé le cadrage ainsi que le démarrage et l’arrêt d’un enregistrement. Ils ont aussi 
développé des habiletés concernant l’évaluation de leurs camarades. Ils ont appris à identifier 
des réussites ou des difficultés de leurs camarades lors des jeux. Suite aux productions, ils ont 
aussi dû réfléchir à ce qui pouvait être amélioré. Ceci a permis des échanges entre élèves et 
les a menés à réfléchir ensemble et à argumenter leurs choix.	  
Le rôle de l’imitation dans l’expression orale s’est révélé être très important. Celui-ci est 
évoqué dans les limites de la recherche mais pourrait en réalité être une piste pour 
l’enseignement de l’oral. En effet, il est fréquent de voir de jeunes enfants répéter des phrases 
qu’ils ont entendues chez leurs parents (avec la même intonation et éventuellement les mêmes 
mimiques). Aussi, il m’arrivait de donner des exemples en jouant une personne triste ou 
fâchée et je remarquais par la suite que les élèves parvenaient à bien les jouer en imitant 
l’exemple. À partir de là, c’est la répétition de ces imitations qui permettront aux élèves de 
réellement s’approprier l’expression d’un état. Donner des exemples semble donc essentiel 
dans le cadre du travail de l’expression orale.  
Pour ce qui est des domaines de voix et diction ainsi que discours où l’écart de progression 
entre les élèves de la classe A et ceux de la classe B est moins important que dans les deux 
autres domaines, je peux me poser la question si mon enseignement était correct ou si j’en ai 
fait assez. Aurais-je dû l’enseigner différemment? Pourtant, selon le Plan d’Etudes Romand, 
ce sont des objectifs de leur âge. Ceci me fait penser que mon enseignement concernant ces 
deux domaines n’était peut-être pas adapté et enseigné de manière optimale.  
Il pourrait être intéressant d’approfondir la recherche avec des élèves légèrement plus âgés 
avec la possibilité de mettre en œuvre davantage de moyens pour obtenir des résultats plus 
pertinents. Je considère que ma recherche ouvre des pistes pour une intégration plus 
importante de l’oral dans l’enseignement notamment en lien avec l’imitation. Certaines 
questions subsistent cependant telles que: serait-il possible d’intégrer d’avantage l’oral dans 
d’autres disciplines telles que la géographie ou l’histoire pour contrer le problème du manque 
de temps auquel nous pourrions être confrontés en français?  
Finalement, cette recherche m’a permis d’acquérir de nouvelles compétences 
professionnelles. Notamment concernant la planification s’une séquence d’une longue durée. 
Ceci m’a donné l’opportunité de voir comment s’organiser. Ce que je retiens aussi sont les 
apprentissages que les élèves peuvent faire en oral à l’aide d’un dispositif et plus 
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particulièrement par imitation. J’ai aussi pu constater que l’importance de la réalisation de 
jeux dramatiques en classe va au-delà d’un objectif de progression de l’expression orale. En 
effet, ces derniers ont un rôle déterminant dans la confiance en soi ainsi que l’apprentissage 
de la socialisation. 
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Annexes 
 
Grille d’analyse de l’enseignant 
Grille d’analyse de l’expression orale (inspirée de la grille de Christian Dumais, 2013) 
	  
Prénom: ___________________ 
Date d’utilisation de la grille      
Voix et diction 
Diction 
Articulation J’ai une diction claire      
Faits prosodiques 
Rythme Je fais des pauses au 
moment opportun 
     
Intonation Je varie mon intonation      
Discours 
Organisation Le contenu de mon 
discours est structuré 
     
Communication 
Interaction 
Interaction je fais preuve de 
motivation et d’intérêt 
afin de maintenir 
l’attention de mon 
auditoire 
     
Non-verbal 
Non-verbal Je démontre un langage 
corporel approprié 
(utilisation de gestes qui 
ont capté l’attention et 
qui appuient mon 
discours) 




Espace       
Espace  Je me déplace sur scène      
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Grille d’observation des élèves 
 
Prénom: _____________________                                  Date d’utilisation de la grille: ______________________          
Art iculation 
J’ai une diction claire 
Rythme  
Je fais des pauses au moment 
opportun 
Intonation  
Je varie mon intonation   
Interaction 
je fais preuve de motivation et d’intérêt 
afin de maintenir l’attention de mon 
auditoire 
Non-verbal  
Je démontre un langage 
corporel approprié (utilisation de 
gestes qui ont capté l’attention et 
qui appuient mon discours)  
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Séances didactiques  
Séance 1 (pré-test) 
Lors de la première séance, j’ai réalisé un pré-test afin de me rendre compte des 
connaissances et des capacités de chaque élève. Cela m’a permis d’observer comment les 
enfants réagissaient, et comment ils s’exprimaient. La séance s’est déroulée en 30 minutes 
environ. J’ai commencé par expliquer aux enfants ce que nous allions travailler et je leur ai 
expliqué le projet. Ensuite, je leur ai lu les premières pages de l’album La brouille. C’est une 
petite histoire de deux lapins voisins qui s’entendent très bien mais qui, peu à peu, 
commencent à se fâcher. J’ai ensuite demandé aux enfants d’inventer la suite en jouant 
chacun l’un des deux personnages. Les 2èmes années ont joué le jeu, ils se sont surtout 
exprimés par la gestuelle et quelques petites phrases. Ils ont beaucoup ri. En revanche, les 
1ères n’ont pas dit un mot, ni même joué quelque chose. A la suite de cette séance, j’ai rempli 
une grille d’analyse pour chaque élève afin de me rendre compte de leurs compétences et par 
la suite être capable de constater l’évolution de celles-ci.  
Séance 2 (voir pages 19 et 20) 
C’est la première leçon pendant laquelle nous avons commencé à travailler l’expression. Elle 
portait sur le ton. Elle a duré environ 40 minutes par demi-groupes (une fois avec les 2èmes et 
une fois avec les 1ères). Lors de l’introduction, les enfants sont assis autour du tapis. Je leur ai 
lu un petit extrait de texte sans mettre de ton. Une fois terminé, je leur ai demandé s’ils 
avaient aimé et compris l’histoire. Beaucoup ont répondu que ce n’était pas très drôle. Cela a 
été le point de départ: je leur ai annoncé que nous allions travailler le ton. Les élèves ont 
rapidement compris ce que c’est et qu’il est important d’en mettre pour mieux comprendre le 
sens et pour capter l’attention. Je leur ai ensuite présenté quatre images de personnages avec 
des expressions différentes en leur expliquant que nous allions travailler avec eux pour 
apprendre à mettre du ton. Tout d’abord, nous avons parlé d’eux (de quoi ont-ils l’air? 
comment se sentent-ils? etc.) Rapidement, les enfants ont parlé des expressions et de 
l’attitude de ces personnages « il a l’air triste », « il est fâché », etc. Nous avons ensuite 
réfléchi ensemble à comment ils s’expriment selon leur humeur. Les enfants ont proposé des 
idées sans qu’elles soient contestées. Nous avons ensuite travaillé la façon dont ces quatre 
personnages pourraient dire: « bonjour maman! ». Le bonhomme fâché avec du ton et du 
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volume, le personnage triste en parlant tout bas, etc. Peu après, les enfants ont, chacun leur 
tour, choisi un de ces quatre personnages dans leur tête et ont à tour à rôle dit l’expression     
« bonjour maman! ». Les camarades devaient retrouver de quel personnage il s’agissait.  
Après, les élèves ont mis en application ces éléments à l’aide du jeu dramatique. Ils ont été 
regroupés par deux et ont dû improviser une petite scénette. Ils ont eu environ 5 minutes pour 
se préparer. Pour seules indications ils avaient  les rôles des personnages (un élève joue la 
maman / le papa et l’autre l’enfant), ainsi que des informations supplémentaires: « l’enfant 
rentre de l’école. En rentrant à la maison, il dit bonjour à sa maman (ou son papa) et est soit 
triste, soit content, soit fâché à cause de quelque chose qui s’est passé ». Une fois que chaque 
groupe est passé devant les camarades, la leçon s’est terminée avec une conclusion en 
collectif autour du tapis. Pour ce faire, les enfants ont collé les images des 4 personnages sur 
un panneau. Un rappel de chacun de ces personnages a été fait. De plus, je leur ai relu un 
extrait de texte avec du ton cette fois afin qu’ils se rendent bien compte de la différence avec 
la première lecture.  
Séance 3 
Cette deuxième séance de travail a porté sur le ton et sur l’articulation. Il y a tout d’abord eu 
un petit rappel de la leçon précédente. Pour cela, nous avons prononcé des mots avec des 
intensités différentes (en chuchotant, en criant, en parlant doucement, etc.). Nous nous 
sommes arrêtés sur le chuchotement afin de commencer à travailler l’articulation. Dans ce 
but, nous avons fait le « jeu du téléphone ». Nous étions assis en cercle sur le tapis et j’ai 
chuchoté une phrase courte à l’oreille de l’élève assis à côté de moi. Celui-ci a répété la 
phrase qu’il venait d’entendre à l’oreille de son camarade et ainsi de suite jusqu’à ce que le 
message revienne jusqu’à moi. Le but est que la phrase ne change pas. Pour que ça marche, il 
est très important que les enfants articulent en chuchotant. Ensuite, les élèves ont improvisé 
par deux une petite scénette avec les informations suivantes: vous allez rendre visite à votre 
grand-maman ou votre grand-papa qui n’entend pas très bien. Il va falloir que vous articuliez 
bien afin qu’il/elle comprenne ce que vous avez à lui raconter. Pour finir, j’ai pris des photos 
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Séance 4 
Cette quatrième séance a porté sur l’expression corporelle. Mais pour commencer, nous 
avons fait un rappel de la leçon précédente. Pour cela, chaque élève a dû bien articuler son 
prénom. Nous avons aussi collé les photos des élèves prises lors de la séquence 3. Ensuite, je 
les ai expliqué que l’on peut s’exprimer, non pas seulement avec la voix, mais aussi avec le 
corps. Pour cette séance j’ai apporté plusieurs instruments: un tambourin, un triangle et des 
maracas. Selon les bruits de l’instrument, les enfants ont été capable des les relier à une 
expression (personnage triste, fâché, content). Ensuite, j’ai fait du bruit avec un instrument et 
les enfants ont dû se promener dans la classe selon ce rythme. Le tambourin représentait le 
personnage fâché, le triangle le personnage triste et les maracas le personnage content. 
Comme improvisation, les enfants ont dû, individuellement, mimer quelque chose. Pour finir, 
j’ai pris des photos des élèves en train d’exprimer: la colère, la tristesse, la joie. 
Séance 5 
Pour contextualiser c’est la dernière leçon avant les vacances d’octobre. J’ai donc décidé de 
faire une leçon reprenant tout ce qui a été vu jusqu’ici et d’introduire la grille d’évaluation 
afin que les élèves puissent commencer à évaluer leurs camarades lors des jeux 
d’improvisation et de donner leurs avis. Cette grille est adaptée pour les enfants: elle reprend 
les mêmes critères que ceux de la grille d’évaluation de l’enseignant et on retrouve les mêmes 
images collées sur le panneau d’affichage afin que les élèves sachent de quoi il s’agit. Pour 
commencer, nous avons fait un rappel: tous ensemble nous avons exprimé la colère, la joie, la 
tristesse avec la voix et le corps. Nous avons ensuite fait un rappel sur le ton et l’articulation. 
Puis, lors de la présentation et de l’introduction de la grille, j’ai parlé de l’importance de 
l’observation aux enfants. Le jeu dramatique a porté sur un-e élève qui rentre à la maison 
après avoir fait une bêtise à l’école. Les enfants pouvaient choisir s’ils souhaitaient exprimer 
de la colère, de la joie, ou de la tristesse. Pendant que deux camarades jouaient, les autres les 
évaluaient à l’aide de la grille d’évaluation (la moitié de observateurs évaluaient un élève et 
l’autre moitié le deuxième élève).  
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Séance 6 
Il s’agit de la leçon au retour des vacances d’octobre. Comme introduction, nous avons fait 
un rappel de tout ce qui a été vu au préalable: rappel de la grille d’analyse des élèves, des 
trois expressions dans les domaines du ton et de l’expression corporelle. Ensuite, un moment 
a été pris pour apprendre à parler fort sans crier. Pour cela, une activité à été faite avec les 
élèves: quand je mets ma main proche du sol, il faut parler tout doucement, quand je la 
monte, on augmente petit à petit le volume de la voix. Et quand je la descends, les élèves 
doivent baisser le volume. Puis, nous avons joué des scénettes sur le thème des vacances: les 
élèves ont dû raconter leurs vacances à leurs grands-parents afin de travailler l’articulation et 
le ton (parler fort mais sans crier).  
Séance 7 
Cette leçon a été donnée avec tous les élèves simultanément. Cela m’a permis de voir 
comment réagissent les 1ères  avec les 2èmes. La leçon a porté sur le volume: parler fort / 
doucement. En introduction nous avons essayé de dire à quel moment nous parlons fort / 
doucement. Les différentes expressions ont été reprises afin de donner des exemple: quand on 
est triste on parle plutôt doucement, quand on est fâché plutôt fort, etc. A chaque fois les 
élèves donnent un exemple et ensuite on le répète tous ensemble. Ensuite, le jeu dramatique a 
porté sur le ton, le volume et l’articulation. Pour travailler cela, un théâtre pour enfant a été 
installé ainsi que des chaises en face (comme au théâtre) afin de contextualiser un peu le jeu 
dramatique. Les enfants ont ensuite dû inventer un scénario avec des marionnettes. Comme 
les enfants sont cachés derrière le théâtre et qu’on ne voit que les marionnettes, il est très 
important de mettre du ton et d’articuler afin que les spectateurs les entendent bien. 
Concernant l’organisation, j’avais composé les groupes au préalable: un première année avec 
un deuxième année.  
Séance 8 
Le thème de cette leçon a porté sur l’espace. Lors des jeux dramatiques précédents, les 
enfants sont souvent restés debout sans utiliser l’espace autour d’eux. Nous avons donc 
travaillé les déplacements et l’utilisation de l’espace. En introduction, j’ai joué deux fois une 
petite scène pour les enfants: une fois en utilisant l’espace et une fois en restant sur place. 
Après cela, une petite discussion sur l’importance de l’utilisation de l’espace a été menée. 
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Puis, suite à une lecture sur les vétérinaires lors de la semaine précédente, le jeu dramatique a 
porté sur ce thème. Par deux et avec des déguisements, les élèves ont inventé un scénario 
autour d’une visite chez le vétérinaire. Afin qu’ils utilisent plus l’espace autour d’eux, je leur 
ai apporté des déguisements (tablier pour le vétérinaire, seringues,…), ainsi que du matériel 
(petite table, animaux en peluche, …). 
Séance 9 
Cette leçon a porté sur la gestuelle. Pour commencer, un rappel des différentes expressions a 
été fait avec les enfants ainsi que l’introduction de nouvelles expressions telles que la peur, la 
surprise et l’envie. Pour cette séance, j’ai repris la structure de la séance 4 où les élèves 
devaient se promener dans la classe en écoutant différents instruments de musique. Puis, nous 
avons fait un petit jeu autour du tapis. Chacun leur tour, les élèves reçoivent un cadeau et 
doivent l’ouvrir en faisant une expression (avec le visage ainsi qu’avec le corps) en 
découvrant le cadeau. Par la suite, une émotion a été imposée avant de commencer l’exercice. 
Ensuite, le jeu dramatique a porté sur l’anniversaire d’un copain qui reçoit un cadeau.  
Séance 10 
Cette séance a porté sur le ton. Lors de l’introduction, des photos de différentes personnes ont 
été montrées et présentées aux élèves. Les élèves devaient commenter et exprimer les 
émotions de chacune de ces personnes. A chaque fois, nous imitions le personnage choisi 
(ton de sa voix et gestuelle). Ensuite, lors du jeu dramatique, chaque enfant a choisi une carte. 
Par deux, ils ont joué une petite scène en prenant chacun le ton et les mimiques de leur 
personnage. Une mise en commun à propos des différents tons a été faite en collectif. 
Séance 11 
Cette séance a porté sur l’utilisation de l’espace. Tout d’abord, un rappel de la leçon 8 a été 
fait. Ensuite, les élèves ont été invités à se déplacer dans la salle de classe. Ensuite, j’ai fait 
un grand rectangle en scotch par terre afin de délimiter le lieu de jeu et les « coulisses » en 
leur expliquant qu’une fois qu’ils entraient dans le rectangle, le jeu commençait. Nous nous 
sommes ensuite mis debout en nous tenant la main autour du rectangle. Chacun son tour, un 
élève entre dans le rectangle, fait ce qu’il veut, puis retourne à « l’extérieur » et laisse sa 
place à un autre camarade. Ceci a permis aux élèves de se rendre compte de l’espace de jeu. 
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Pour le jeu dramatique, les enfants étaient libres de ce qu’ils voulaient jouer, mais ils devaient 
faire une petite scène par deux, tout en utilisant au maximum l’espace à l’intérieur du 
rectangle.  
Séance 12 
Cette leçon a eu lieu après les vacances de Noël. C’est la deuxième leçon qui a été menée 
avec l’ensemble de la classe simultanément. Les règles concernant les spectateurs ont dû être 
rappelées: ne pas parler pendant que des camarades jouent une scène, les observer pour leur  
donner un petit « feedback », etc. Cette séance a porté sur le volume. Pour rappel, le jeu de la 
main qui descend/monte pour faire varier le volume a été refait. Ensuite, une petite phrase a 
été exprimée en chuchotant, murmurant puis à haute voix. Ce jour-là, c’était l’épiphanie donc 
le jeu a porté sur ce thème. Les enfants ont travaillé pour la première fois par groupes de 5. 
Ils ont reçu une couronne par groupe, et à partir de là, ils ont eu 5 minutes pour préparer une 
petite scène en faisant attention au volume de leur voix. 
Séance 13  
Cette leçon a porté sur la gestuelle. Un rappel des expressions des différents personnages a 
été fait. Ensuite, j’ai lu des petites situations aux élèves et ils devaient exprimer avec des 
gestes leur émotion suite à la petite histoire que je leur ai racontée. L’exercice s’est d’abord 
fait en collectif puis, individuellement. Le jeu dramatique s’est déroulé par deux. Les enfants 
devaient inventer une petite scène suite à une situation donnée. 
Séance 14 (post-test) 




Bien que l’expression orale soit un domaine important, à la fois dans le cadre scolaire et dans 
la vie de tous les jours, elle n’est que très peu travaillée en classe durant la scolarité 
obligatoire. Les causes sont multiples: difficulté d’évaluation, manque de moyens, objectifs 
peu clairs ou difficiles à définir, etc. Les enseignants se concentrent donc plus sur d’autres 
domaines du français tels que la lecture, l’écriture, ou la grammaire par exemple. 
Cette recherche a pour objectif de démontrer l’utilité de l’oral. Elle met en évidence qu’il est 
possible, à travers une séquence portant sur les jeux dramatiques, d’obtenir une progression 
des élèves dans ce domaine. Une méthode d’évaluation de l’expression orale avec des critères 
bien définis est aussi proposée. 
La mise en place d’une ingénierie didactique avec un pré-test, un dispositif en classe sur 
plusieurs mois et un post-test à la fin de la séquence a permis d’analyser les progressions que 
peut apporter la réalisation de jeux dramatiques en classe. Afin d’analyser la progression des 
élèves, je me suis concentrée sur quatre domaines: discours, voix et diction, communication 
et espace. Les objectifs dans ces différents domaines sont pour la plupart très proches des 
objectifs que l’on retrouve dans le Plan d’Etudes Romand. 
La mise en œuvre de cette recherche s’est déroulée dans deux classes de 1ère et 2ème Harmos 
dans un établissement scolaire du canton de Vaud. Les deux classes ont participé au pré-test 
et au post-test mais une seule des deux a bénéficié du dispositif pour exercer les jeux 
dramatiques. Ceci a permis de constater l’impact du dispositif sur les performances des 
élèves en expression orale.  
Dans ce travail, nous verrons que les jeux dramatiques peuvent tenir un rôle important au sein 
de la classe. Les élèves ont répondu très positivement à la mise en place de cette séquence.  
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